EXTRAIT  DU  REGISTRE 

DES  DÉLIBÉRATIONS 
Du  ConfeU  général  des  Ville  & Sénéehauffée 
de  Brejl. 

■ /■  - 

Séance  du  3 Décembre  1789- 

Des  Députés  de  la  Compagnie  des  Grenadiers  du  Régimes 
de  Beauce  ont  demandé  l’entrée  de  la  Salle,  & ont  été  admis 
dans  i’Affemblée.  L’un  d’eux  portant  la  parole  , a dit  qu’ils  ve- 
noient , au  nom  de  leurs  Camarades , Ibumettre  à l’examen  du 
Confeil , & dénoncer  à fa  juftice , un  écrit  dont  les  affertions , aulü 
impudentes  que  calomnieufes  , leur  avoient  paru  de  nature  à ex- 
citer l’indignation  de  tous  les  bons  Citoyens.  Il  a mis  fur  le  Bureau 
une  lettre  ûmhxhQ  Sedan  , adreffée  au  premier  Grenadier  du  Régl-^ 
ment  de  Beauce  , datée  de  Givet  le  16  Novembre  1789  , fignée 
Louis  ^ foi-difant  Soldat  depuis  35  ans,  imprimée  j ainfï  que  la 
fignature , & tendant  « à déterminer  tous  les  Régiments  de  France 
à écrire , chacun  une  lettre , à celui  de  Colonel-général-  infanterie 
pour  le  prier  de  former,  au  nom  de  tous  les  Corps  qui  compofent 
l’Armée,  une  députation  d’Officiers,  Bas-officiers  & Soldats , qui 
aille  folliciter  , auprès  du  Roi  & de  l’AITemblée  nationale,  la  juf- 
tifîcation  ou  la  condamnation  des  illuftres  Camarades  le  Maréchal 
de  Broglie  & le  Prince  de  Condé  ». 

Le  Confeil , après  avoir  pris  leèlure  de  cette  lettre , n’a  pu 
méconnoître  l’efprit  qui  a préCdé  à fa  rédaSion  ; & délibérant 
fur  fa  teneur,  fon  premier  mouvement  a été  de  vouer  au  mépris 
cette  annonce  ridicule  des  dernieres  manœuvres  de  l’Ariftocratie 
expirante.  Mais,  indigné  que  le  Rédaûeur  fe  foit  permis  de  qua- 
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lifier  de  chmïrt  l’une  des  plus  monftrueufes  confpirations  qui  aient 
fouillé  les  annales  des  peuples;  indigné  de  l’audace  avec  laquelle 
il  s’eft  permis  de  préfenter , comme  de  vaims  terreurs , comme 
des  tumultes  populaires , comme  ,des  combats  imaginaires , les 
circonftances  défaftreufes  qui  ont  précipité  la  révolution  , & fait 
éclater  le  courage  héroïque  des  patriotes  Parificns  ; révolte  des 
doutes  perfides  que  l’Auteur  de  ce  libelle  ne  rougit  pas  d elever 
fur  ces  événements  mémorables , dans  un  moment  ou  la  France 
entière  a encore  fous  les  yeux  tant  d’indices  frappants  de  l’horrible 
complot  tramé  par  une  cabale  Infernale  contre  U liberté  de  la 
Nation  , le  falut  de  fes  dignes  Repréfentants  & la  sûreté  de  la  Ca- 
pitale du  Royaume;  dans  un  moment  ou  le  fouvenir  des  attentats 
qui  ont  marqué  les  premiers  pas  des  conjurés , encore  préfent  a 
tous  les  efprits  ; dans  un  moment  ou  cette  fuite  de  crimes  & de 
‘malheurs  occafionnés  par  la  funefte  coalition  de  nos  S cilla,  de  nos 
Verrès  , de  nos  Catilina , de  nos  Séjan  modernes,  paroît  devoir  de- 
venir , d’âge  en  âge,  l’objet  d’une  tradition  impériffable;  confiderant 
que  le  panégy rifle  du  trop  fameux  Maréchal,  en  témoignant  le  defir 
d’obtenir  fa  juflification , ou  de  voir  prononcer  fa  condamnation  lé- 
gale, fe  pare  d’un  refpeél  apparent  pour  la  Loi  & les  formes  qu  elle  a 
établies , & que  cet  artifice  pourroit  en  impofer  à de  braves  & 
loyaux  Militaires , & furprendre  la  bonne  foi  qui  caraélerife  fi  par- 
ticulièrement cette  clafTe  honorable  de  Citoyens;  confidérant  qu  un 
Décret  authentique  a inflitué  le  Châtelet  de  Pans  pour  juger  les 
crimes  de  lèfe-Nation  ; que  la  jufle  confiance  de  l’AfTemblée  na- 
tionale & du  Roi  affure  à ce  Tribunal  tout  le  degré  de  compé- 
tence & d’autorité  nêceffaire  pour  remplir  le  vœu  exprimé  dans  la 
lettre  de  Givet  ; & que  l’aMation  de  fon  Auteur , en  dirigeant 
fur  le  Régiment  de  Colonel-GénéraUnfanterie , les  vues  de  ceux 
qu’il  s’efforce  de  féduire,  efl  d’autant  plus  repréhenfible,  que  l’exif- 
tence  du  Châtelet  & l’attribution  fupérieure  qui  lui  a été  conférée, 
ne  font  ignorées  de  perfonne;  confidérant  que  le  Comité  des  recher- 
ches de  la  Ville  de  Paris  vient  de  dénoncer  publiquement  audit  Tri- 


bunal , comme  prévenus  de  crime  de  confplration , le  Maréchal  de 
Broglie  lui-même  , l’cx-Garde  des  Sceaux  Barentîn , le  Comte  de 
Puyfégur,  le  Comte  à’Autïchamp,  le  Baron  de  Befenval,  leurs 
complices,  fauteurs  & adhérents , en  un  mot , cette  ligue  de  cour- 
tifans  pervers  qui  a,  pour  quelques  indants  , prefente  , au  tour  du 
Trône  du  plus  vertueux  des  Rois , l’afTemblage  de  tout  ce  que  la 
France  avoit  de  plus  corrompu  ; confidérant  enfin  que  les  faits  qui 
fervent  de  bafe  à cette  dénonciation , difiipent  tous  les  doutes 
élevés  dans  la  lettre,  & détruifent  formellement  les  affertions  allé- 
guées par  le  Rédafteur  pour  atténuer  les  impreflions  extrêmement 
défavorables, répandues  fur  le  but  de  la  derniere  expédition  du  vain- 
queur de  Bergen^  ainfi  que  fur  les  motifs  de  fa  fuite  en  pays  etranger. 

Le  Confeil  a arrêté  d’adreffer  l’exemplaire  de  cette  lettre  & fon 
enveloppe  à MM.  les  Députés  de  la  Sénéchauffée  à l’Affemblée 
nationale , avec  priere  de  les  dénoncer  au  Comité  des  recherches 
de  l’Aflemblée,  pour  fervir  de  pièces  au  procès  inftruit  contre  les 
confpirateurs  ; 

A arrêté  pareillement  de  faire  imprimer  la  préfente  délibération 
& d’en  adrefler  des  exemplaires  par-tout  ou  il  fera  vu  appartenir  , 
& notamment  à M.  Bailly  , Maire  de  Paris , qui  fera  prie  de 
vouloir  bien  les  mettre  , avec  copie  collationnée  de  ladite  lettre  , 
fous  les  yeux  du  Comité  des  Recherches  de  la  Capitale, 

Et  finalement , de  voter  des  remercîmenis  à MM.,  les  Grena- 
diers de  Beauce , pour  ce  nouveau  témoignage  de  leur  confiance 
& de  leur  zèle  patriotique. 

Fait  & arrêté  au  Confeil,  lefdlts  jour  & an.  Signe,  Branda  , 
Préfident;  Demontreux,  le  Bronfort,  Cavellier,  Marée , Siviniant, 
Secrétaires» 


